
M lLA-NGES REIGI-E1UX. SCIlNTIFI QUES- POLI TIQU ES ET LITTR AIR ES.

Il n'y o pas -de doute que ai ce livre était introduit dans une classe des é-

celes comme livre do lecture, les parens des enfans.ne pourraient manquer

d'en prendre connaissance euix-êniinei et ainsi totut le monde en profiterait.

Ñous nous flattons donc que M:les commissaires d'écoles, surtout nprès

la précieuse suggestion que vient de leur crn faire notre infatigable surinten-

iant de l'éducationy.se procureront nu1 moins une douzaine le ces volumes

pour leur paroisse. Par là ils rendront un double service à la -ociété. Ils

deviendront les apôtres de la tenpérantce tout en fournissant aux enfains les

moyens de.s'instruire. Nous sommes persuadê que MM. les curés fie nrin-

queront-pas une occasion aussi favorable d'introduire cette précieuse réfor-
me' parmi leurs paroissiens. La Prndience semble -v avoir travaillé la-pre-

inière par un moyen plus ellicare que toutes les sociétés, les prédications,
les retraites, les mnissions qu'on aurait pui fire atitrefois a cet intention.. On

devine sans peine que nous parlons des années de disette et de famine qui

viennent de s'écouler. Au moment nù il y ai-tout lien d-espércr quele fléau

tire à sa fin et que dgs jours pluis lieureux, sous ce rapport, vont n.%u être

rendus, l'écueil le plus à redotier c'est la rechute dans les désordres passés

et c'est-pourquoi nous reganrlons pour ainsi dire ce passag ý comme le mo-
nient décisif. Il faut done redoubler d«effTrts, de zèle et de persévérance.

C'est le devoir de tous ceéux qui s'intéressent au bonheur, à liprospérité

et à la gl'are-de leur patrie. - Nous ne parlons pas des fruits précieux et des
consolations incalculables que la religion elle-méme ne petit manquef d'en
retirer. On en.connaît déjà assez sir ce point pour comprendre pourquoi

elle a porté tant i'ntérét à la société de tempérance, et le succès à dépassé

ses espérances. . Il est vrai.pourtant que plusieurs, après avoir mis la - main
à 'o:uvre, ont regardé ~en arrière etsont retombés dans leurs premiers désor-
dres. Mais cela ne doif pas nous decourager nours ne devons pas nous

attendre-à un.changement universel et absolu. La corruption -et.la fragilité
humaine ne nous permettent, pas de. l'espérer. Ce que. ious devon-tenter

et poursuivre avec ardeur, c'est de; modérer, de détourner et d'drrétër au-
tant que possible, la fure:sie pais:on.de l'irognerie. - Vouloir tl5üs corriger,
tous gaguer est chose impossible. C'est déjàe beatcoup d'avotróve un
remède effica-ce à une maladie qui jusqu'iè paraissaip inc'ura'bI¥ be cé

que le remède ni'et pas-toujours infaillible- il ne s'en it pa. q''ilfaille le
mépriser, surtout.quani d il, est le-meilleur que l'on connaisse. - On se garde
bien d'en agir ainsi quand il s'agit du corps. Ne soyons-pa piusesévères

ét plus exigens pour les-remèdes de J'âme. Tout -au "contraire n'oùblions
reè aSl rb aav e

îégistes, ne nanquc ra pas d'avoir aunssi du . retentissonîemet dans l'armée.
A en croire certains Journaux. lItalie rcrait aunsi sur un volu an. Mais i'

y a tant de fois qu'on répand cette utlirme, quo r.ous sommes peu porté en-¯
core Y y ajouter foi, quoique les nouvellesseil lent cette Ibis un peu lus vé-

riiq ~ués.-
- Ros 1oi.,ins des Etats-Unis sont ab orbés par les questions du Texar et de
l'Orégon. Comme malgré leurs fanifaironnndes, il est faille e romprendre
que le plus griind embarras potir eux e.t de ne point heurter 'Anîgleterre, il

n'est pas étonnant d'entendre les journaux ainélicains (et c'est li même
chose en France) criailler 'coirtre la mrhe-indépendante er ferme du ra-

binet de St. James. La préliondérance p.artout ie la Mère-Patrie excité dc

plu's en plus l'indignation et In ja lousie de M. Jounatham et de l'orgueil na-
lional de la France. Aasi n'est-il pis rare de voir le unistère de la Gran-
de-Bretagne chargé ml'injures par plisieurs organes de ces deux nations. Mais
malgré leur deptt' Agleterre-n'en paraît que plus calne,et fait son chein.
Nous ne serions pas mêne surpris de voir le 'I xas demander ci de nier

ressort la protection de l'Angletetre. . Au moins était-ce l'intention que Pon

prétait au plénipotentiaire du Texas actuelleiment à Wasliington,si l'annexa-,
tion du Texas aux Etats-Una était refusée, ce qui est pourtant tout proba-
ble. Car M. Van B-urei et M. Clay,les deux futurs candidats à la p-ésiden-
ce de-s Etats, viennent, dit-on;- de se-prononcer contre l'annexation. Il est
bien vrai que le président o tuiel, M. 'lyf.er, luia donné sa sanction, ruais
comnie il faut l'approbation du sénat, il e:t plus que problable quil se trou-
vera parmi ses membres assez de partisans de MM.Van ß3uren et Clay pour
t.aire repousser cette entreprise de'M. Tfleï qui; dans le fait, n'en sera lieut-

être pas-mécontent, parce qu'il est assez probable qu'il n'a signé l'annexa-
tion du Texas que pour grossir son parti et assurer ,a futuro élection de pré-
sidence à laquelle il prétend encore, et par là supplanter ses deux rivaux.

Car chez nos voisins comme dans bien d'autres place.., il ne manque pas de

se mouvoir grand nombre de ressôrts sous le spécieux prétexte du bonheur

du;peuple, mais qui le plus souvent-n'ont , -ur.mobie que l'égoïine et l'in-

tèrùt individuel.

N O UNEl L E S R E L I G IE U S E S.

1.-- fa premier communion des enfanà de la paroisse de Notre-Daine de
cQuébe.a eu lieu hier (2 niai) à la cathédrale,- e a été le plus nombreuse

qui ait encore été faite clans cette église. Il y avait :
PIS 'lu" f1 . ý u .- LlV V1 ne Garçons parlant la langues française eor p uite, ce eu l'éàýn ame
contribtuerait-il à n'eñ sauver qu'une pir la suite, ce erait déjà un motif . Filles dito .33-257
plus que suflisant pour nous engager à le propager de- toutes nos forces. . Garço.ns parlant la langue anglaisé 63
Mais Dieu merci, la Tempérancé n'a lias arraché seulement- une àme d, Filles dito S7-150

'esclavage du démon, mais des milliers, ét c'est pourquoi l'enfer doit se dé'. T;tal 407
chaîner pour l'etnpècher de'réussir. Cependant si nous ne nous découra- - - 'an dérnier le nombire total était' - 336.
geons pas, l'enfer se'ra vaincu, car.Dieu e t avec trous.-

Augmuentation. il
Nous avons deux va'sseaux d'oitre-mer arrivès dimaniche deinier dans le du-clergé de la compagne étaient présents. La ré-

poft, le Great Brilain et le Côledonia. - Le premier est parti de Londres le novation dei vSux du baptême a été faite à 5 her dusoir, et le salut a
19 mars. Il n'ae re:aconfré que peu de glaces/mais les vents luiontèété pres- é chanté par Mgr. te Sidyie. Les souvenirs distribiés aux enfiîts, l'il-

que constamment coftrairegi' Il n'aapperçu aucun autre vaisseau dans leuniriation produite par un!iigrid.nonibredecierge, un clidiirde muique
niquee itie vocale comiposé de personnes des deux Flexes, tout contribunait à -endre plus

fe,a s toennelle es touchantes cérnonis, quidaslleeeidafit ont étéleun let con-
-trar.ées au dehors par le tivais temps.e i 1

NP.uieurd-rneesr probablement Bapmes dads la n e proise. l'année d nie et

cette Iinaie. Peut-étre cette fois érons-nous des nouvele plus in~ées-ieteat

ants pocnr euMg, et qui nous regaordent directedent. Aucune disc ioe ra nan
lative aux affaires du Canada n'avait encore ei lieu au parlement. Pu'oba- Eco1s c roiennrs-Deux nouseaiX frères de la e )orrigne Chrétienne,

fement cué cette lacune sera remplie danuv le prochain envoi. On a pu re- Canaédiens l'un et l'autre, sont arrivés de entréa ces jouri dermiers, uvec
nnr :e àur n iet rsuasle enuelsiprausdn le s:upérieur, qui s'en est retourné depuis. On a disposé dans le haut dicmaolenees Gcs eua noe cm onieocs avec une chapelle. J n.

a utres pzaýt Cependant sous cette espèce de métavargia politique, il se masi-.
feŽste en plusieurs endroits des.svmptôimnes de mécootentemens qui scmb,ý!cnt 'o otrauîlTre ieienosdnntactnasned'nat

Nous ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~o atedn.ama 'nlter ospudejusirbalmn t m dan lae merme plroise, nne dnentée 9l3 ;on ettesanne J 035ui

dénoter un état de snutfrrancc.- La France sturtout comme on l'a déjà pui re- inuporamit et quji intéresse au de-rnier pýciint cette colonie. . M1. Barri)s, un de';
caruer run'est Ps e-reple d'inquiétde. Outre les elleiarras survenus . membres (e la 'h;lmbre a présenté un bil potr rmender la

dl teeplcInstituti. Le Vewfoundlatid indicafor conmbattu cette mentiore avecpropos pr notribetJ'ninernent,- sen courate et sun par rdaies ; il l'a drnentat.Au cucunmd isirei trea ient
conai nation ade la condite dé 'amiral du Petit-Touar em. Auesitt apr r-nntraireaux iiténts des catholiques, a c qreelle tend àr les piver cornti c

bem:e condamnation, une soruscription r été otpverte pour liii présenter Cn religonnaires de leumrs droits électraux. Il constae d'ar s les détails aUic

épée dhouîi uur à son arrivée à Paris. d e oirconstriciés, et le cens à la rnéin, ue la i ese. re de d. r eut do
rien moins qu'à donner aux protestans 17 niembes et elenient S aix c.,

La destutiot récente d'iun .La Fré lieutenant-grnérou l co eniem nt pour ilmoliquer. Il est bien vrai que M. arns a dit qu'il 'y ataio pris lans der

eeporté l'indépendance jusqti se pernttre le fpéqtienter des familles eili de distinctions drcligéetne c ; niais personne n'a prie le chanrle; etil


